
BILAN DU VOYAGE EN HONGRIE  (15/22 AVRIL 2006)

Dans le domaine historique et politique :

Nous avons tous beaucoup appris  sur une histoire complexe, l’influence du passé, sur les frustrations 
résultant du Traité du Trianon. 
Nous avons découvert les régions transdanubiennes, l’ouverture vers les pays de l’est de l’Europe, les 
Balkans, l’importance de la position géopolitique de la Hongrie. 
Nous avons découvert les transformations profondes en 1989 et après,  et aussi avec l’entrée dans 
l’UE -  avec la recherche d’une troisième voie avant 1989 et peut-être encore maintenant (souci du 
social) 

Nous  avons  découvert  le  fonctionnement  des  institutions  et  la  complexité  du  système  électoral 
hongrois, la jeunesse des dirigeants hongrois.
Nous avons eu l’impression d’un rôle grandissant des associations et  de la volonté des pouvoirs 
publics de les mettre à contribution 
Nous avons découvert un traitement différent des minorités. 
Et aussi le rôle très fort de l’Europe dans le passé et pour le futur (fonds européens)

Manques d’informations : programmes des partis, comment les associations, les partis animent les  
débats citoyens, comment le citoyen participe à la vie politique. 
Quelle conscience politique des citoyens, en particulier des jeunes ? 
Quelle conception de la laïcité ?
Impressions partielles et subjectives sur l’intérêt de citoyens pour la construction européenne. 
Nous n’avons pas eu de contacts avec les bénéficiaires des systèmes dont nous entendions parler.

Sur l’évolution de la société hongroise :
Nous avons constaté :
 - une sérénité apparente et un pragmatisme pour s’adapter aux changements importants de puis 1989. 
- Une évolution vers un consumérisme libéral avec encore un souci social
- Des progrès très nets, très visibles depuis les années 80.
Les  villes sont vivantes, les transports en commun efficaces, les espaces publics aménagés : modèles 
de villes typiquement européennes 

Il nous a manqué des témoignages du monde économique, de la vie industrielle et commerçante, et  
aussi de l’agriculture. On aurait dû évoquer les problèmes liés à la privatisation, à l’enrichissement  
des anciens dirigeants. 
Comment savoir ce qu’il  en est  de l’égalité des chances  sur le plan des études  et  de l’avenir  
professionnel, de problèmes de budget, de logement ?
On manque de visites de terrain, mais c’est difficile à organiser. 

Sur les valeurs de la société hongroise : 
Nous avons eu l’impression de pragmatisme, de restes de solidarité  (dûs au communisme ?), de 
nationalisme, de tolérance aussi (traitement des minorités, moins de méfiance que chez nous envers 
le communautarisme).
Et aussi la volonté d’être libres et intégrés à un ensemble démocratique.
Les Hongrois semblent plus préoccupés du court terme. Quelles valeurs partagées ? Quelle attente 
envers l’Europe, en dehors de l’argent ? 
Nous avons davantage perçu les valeurs dans le discours des associations 4



Sur les problèmes de société :
Ce sont les problèmes des nouveaux pays de l’UE : économie entre deux mondes, infrastructures à 
compléter, à moderniser, désengagement de l’Etat, privatisations, exode rural, chômage. 
Et des problèmes de pays pauvre : problème de santé, d’alimentation, de double travail pour pouvoir 
vivre. 
Problème de dénatalité, de vieillissement de la population.
Creusement des écarts entre les ‘pauvres ‘ et une minorité qui s’enrichit.
Problème des minorités, avec un problème supplémentaire pour les Tsiganes (90 % de chômage pour 
les hommes).

Ce qui a le moins intéressé :
- la rencontre avec le prêtre piariste à la Basilique Saint-Etienne
- la rencontre à la Cour Suprême  par son côté trop impersonnel 

Les présentations à la Mairie ont été un peu longues 

Ce qui a le plus intéressé :
En général toutes les rencontres, plus riches à Pécs qu’à Budapest, avec une mention spéciale pour 
notre guide Anna à Budapest pour son implication personnelle, et pour Madame la Consule  qui, 
avec son franc parler,   a su nous introduire à la vie hongroise qu’elle connaît de l’intérieur et nous 
faire partager aussi son amour de la Hongrie.
Une mention spéciale aussi à Agnès Tuka et la richesse de son exposé. 
Nous avons apprécié  en général  la  disponibilité  des  personnes  que  nous avons rencontrées,  leur 
implication, leur simplicité et leur sincérité.
Et quelle richesse dans le groupe même : qualité des exposés, des échanges,  curiosité, ambiance 
conviviale !

En résumé : La Hongrie est un pays attachant, nous y avons été très bien reçus ; cela donne l’envie 
d’y revenir et d’approfondir nos premières découvertes. Nous avons été agréablement surpris par sa 
modernité, par la capacité d’adaptation des Hongrois, leur intelligence, leur débrouillardise. 
Voyage dense et riche en découvertes, programme bien dosé, beaucoup de contacts et d’éclairages 
différents. 
L’Opéra a été un plus,  le tourisme un complément apprécié et indispensable pour la connaissance de 
la Hongrie.

La logistique d’ARVEL a satisfait le groupe, (logement et nourriture mieux à Pécs qu’à Budapest), 
Le prix  a  été  considéré  comme correct  par  la  plupart,  mais  a  évidemment été  un obstacle  pour 
certains. 
Et l’organisation générale a été jugée ‘super’.

Pour améliorer : 
- une présentation des personnes au début, ainsi qu’un rappel des objectifs du voyage 
- plus de visites, de contacts de terrain 
- réfléchir à la façon de faire venir des jeunes 
- prolonger les contacts pris et amener de jeunes Français à rencontrer de jeunes Hongrois. Ce 

sont eux qui feront l’Europe. 
De plus prestation idéale pour recruter de jeunes à VN  

Marie Anne Lambotte, secteur politique


